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Le chiffre fait un peu froid dans
le dos. Seuls 41% des élèves ro-
mands maîtrisent l’orthographe
à la sortie de l’école obligatoire.
C’est le gros point noir qui res-
sort de l’enquête nationale, réali-
sée par les cantons,pour tester les
compétences fondamentales des
jeunes dans leur langue de sco-
larisation. Cette étude a été pré-
sentée ce jeudi à Berne.

Le mauvais résultat en ortho-
graphe étonne dans lamesure où
les jeunes n’ont pas dû subir une
dictée classique, un exercice qui
peut s’avérer particulièrement
ardu même pour des adultes. Le
test consistait en fait à répondre
à 30 questions en dixminutes sur
une tablette.

Bonnet d’âne pour
les petits Neuchâtelois
Quand on zoome sur les résul-
tats canton par canton, on voit
que Neuchâtel décroche le bon-
net d’âne. Seuls 36% des élèves
y maîtrisent l’orthographe fran-
çaise. Suivent ensuite la Berne
francophone (37%), Genève et
Vaud (40%), Fribourg (42%) et le
Valais (44%). «Champion» des
Romands: le Jura, avec 50% de
réussite.

Ce score misérable des fran-
cophones est d’autant plus in-
quiétant que les élèves germano-
phones et italophones s’en tirent
très bien. En Suisse alémanique,
84% des élèves écrivent correcte-
ment en allemand.AuTessin, 77%
font de même en italien.

Pique contre
les conservateurs
Le président de la Conférence des
directeurs cantonaux de l’ins-
truction publique (CDIP), Chris-
tophe Darbellay, est un peu gêné
aux entournures par ce résultat.
Il s’attend sans doute à des titres
ravageurs dans les médias, du
style: «Les Romands sont nuls
en orthographe.»

Alors il se lance d’emblée
dans un discours se moquant
des conservateurs qui, de tout
temps, «et cela remonte jusqu’à
Platon», se plaignent du fait que
les jeunes ne savent plus écrire.
«Il y a encore des nostalgiques
qui regrettent que «clef» puisse
s’écrire «clé». Mais prenez un
texte deMontaigne. Il est incom-
préhensible aujourd’hui dans sa
version originale. La langue évo-
lue.»

Mais comment explique-t-il
un tel fossé entre les franco-
phones et les germanophones ou

les italophones? «Les exigences
sont plus élevées. La langue fran-
çaise est une horreur, même si
elle est très belle. Elle est bien
plus difficile à écrire que l’alle-
mand, l’espagnol ou l’italien.»

L’importance de la lecture
ChristopheDarbellay finit par re-
connaître que ce mauvais résul-

tat en orthographe constitue ce-
pendant «un signal comme quoi
nous devons nous réveiller».Que
propose-t-il concrètement?

«On a créé ces dernières an-
nées de nouveaux moyens d’en-
seignement du français qui sont
progressivement introduits à
l’école. Il faudra encore les éva-
luer.»

Il insiste aussi sur l’impor-
tance de faire lire davantage les
élèves, car cela leur permet de
mieux retenirvisuellement l’écri-
ture desmots. Il estime aussi qu’il
faudra discuter avec les ensei-
gnants de ces résultats.

Au détour d’une phrase sur
l’importance de l’écrit, il revêt
soudain un costume conserva-

teur en assénant: «La dictée reste
un élément central. Ce n’est pas
un vilain mot, ce n’est pas su-
ranné.»

Que révèle encore cette étude
qui a testé 18’500 élèves de
1800 écoles? Des choses plus at-
tendues. Les cantons bilingues
commeBerne, Fribourg ou leVa-
lais s’en sortentmieux pour l’ap-
prentissage des langues étran-
gères que les autres.Quelque 61%
des élèves vaudois ont une bonne
compréhension orale de l’alle-
mand, contre 54% des Genevois.

Les fillesmeilleures
que les garçons
Àsignaler aussi que les élèves is-
sus d’unmilieu aisé ont demeil-
leurs résultats que ceux d’une fa-
mille modeste. Cet élément est
bien plus important que le statut
migratoire ou les langues parlées
à la maison, note l’étude.

Comme on le savait déjà, les
filles se débrouillent mieux que
les garçons. «Ce n’est pas une
question de quotient intellec-
tuel, mais une question d’en-
gagement», conclut Christophe
Darbellay.

Seuls 41% des élèves romandsmaîtrisent
l’orthographe à la fin de la scolarité
Tests dans les écoles Une enquête menée sur plus de 18’000 écoliers a démontré d’importantes lacunes dans
l’apprentissage de la langue française chez les Romands. Outre-Sarine, 84% écrivent correctement en allemand. Cet été, lemonde sera peut-être

un peumoins connecté. Des ap-
pareils connectés largement ré-
pandus en Suisse pourraient
être interdits de commerciali-
sation en août. Un rapport ré-
cent de l’Institut national de test
pour la cybersécurité (NTC) ré-
vèle qu’un nombre important
des produits testés ne répond
actuellement pas aux nouvelles
exigences de sécurité.

Une sécurité défaillante
L’étude portait sur des appareils
connectés dotés d’une interface
radio: des montres connectées
pour enfants, des babyphones
avec caméra, des systèmes
d’alarme, des routeurs WLAN
et des adaptateurs de prises in-
telligents. L’analyse technique
met en évidence des vulnéra-
bilités courantes, tels que des
mots de passe par défaut non
sécurisés, un cryptage inexistant
ou insuffisant lors de la trans-
mission des données, ainsi que
des mécanismes défaillants ou
inexistants pour lesmises à jour
logicielles.

Ces failles ont été consta-
tées non seulement sur des pro-
duits d’importation à bas prix,
mais aussi sur des appareils
de fabricants de marques bien
implantées. Les vulnérabilités
identifiées révèlent une surface
d’attaque nettement plus impor-
tante, le fait que certaines de ces
failles de sécurité puissent être
exploitées sans connaissances
techniques approfondies sou-
levant notamment de vives in-
quiétudes. Les appareils pré-
sentant de tels défauts seront à
l’avenir considérés comme non
conformes à la norme RED et
ne pourront plus être mis sur le
marché dès août prochain.

Gare aux importations
Les consommateurs peuvent
aussi contribuer à leur propre
sécurité en faisant leurs achats
chez des distributeurs bien éta-
blis en Suisse, en faisant preuve
de prudence lors d’importations
directes, en changeant immé-
diatement lesmots de passe par
défaut et en installant régulière-
ment les mises à jour.

Le NTC recommande aux fa-
bricants demettre enœuvre les
exigences applicables de la di-
rective RED en matière de cy-
bersécurité de manière systé-
matique et le plus tôt pos-
sible. Il est recommandé aux
importateurs et aux distribu-
teurs d’exiger systématique-
ment des preuves de conformi-
té auprès de leurs fournisseurs
et de sélectionner les produits
avec soin.

Claude Beda

Vers l’interdiction
de certains
babyphones?
Cybersécurité De nombreux
appareils connectés
pourraient être retirés
de la vente en Suisse.

«Il y a encore des
nostalgiques qui
regrettent que
«clef» puisse
s’écrire «clé». Mais
prenez un texte de
Montaigne. Il est
incompréhensible
aujourd’hui dans sa
version originale.
La langue évolue.»

Christophe Darbellay
Président du CDIP
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Bureau des autos
Plus de600’000 véhicules
sont enattente d’inspection.
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Première visite d’État
VjosaOsmani, présidente du Kosovo,
a passé deux jours enSuisse.
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Des nouveaux moyens d’enseignement en français ont ancré en Suisse romande l’orthographe dite «rectifiée» en 2023. Florian Cella


